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    Polambakkam, le 8 juin 2006. 
 
 
 Des joies d’un voyage dans l’Asie de l’Est 
 
 
Un de mes neveux (a buddhist scholar) et sa famille m’ont invitée à aller les voir au Japon.  Je décide 
alors d’aller aussi à Taiwan et en Corée. 
 
Quelques jours à Tokyo, une trop courte visite à Miiko à Yokohama, une semaine dans une petite 
ville (près de Kobe) où Hubert et Michiyo sa femme (une artiste) habitent une maison en bois, 
traditionnelle, venant du village ancestral et remontée sur une falaise surplombant la mer intérieure 
du Japon.  Eux et leurs deux enfants, adultes, ont choisi une manière de vie écologique : transports 
en commun, potager, système économique de chauffage, récolte des eaux de pluie, etc., et cela dans 
un pays fou de haute technologie.  Miiko est aussi dans cette ligne là.  C’est bon de voir que c’est 
possible. 
 
Taiwan, c’est la Chine pour moi et pour tous les Chinois qui y vivent (pauvres Taiwanais qui ont dû 
accueillir un jour 2 millions de personnes venant du continent !).  C’était pour moi un saut dans le 
passé de ma vie de jeune ALM où tout tournait autour de la Chine.  J’ai rencontré longuement 
Thérèse Palmers, avec Lucie Tu et Pierre Mertens (SAM) qui très fraternellement a arrangé mon 
séjour là.  La maison des Petites Soeurs des Pauvres où Thérèse habite est très aérée et paisible, 
située dans un quartier tranquille.  Il y a une très belle chapelle où nous avons pu ensemble louer le 
Seigneur pendant une Eucharistie.  Thérèse a très bon moral, joyeuse, en dépit de ses deux 
pacemakers.  Elle se souvient de tous, pose beaucoup de questions.  Elle a une belle petite chambre 
mais préfère amener sa chaise roulante et ses livres dans la grande salle commune où elle accueille 
tous les entrants avec un grand sourire; ses fossettes sont toujours là !   
 
Avec Lucie, nous avons pu passer un jour chez les petites Soeurs Thérésiennes (fondées par le P. 
Lebbe) et rencontrer Sr Luc (98 ans).  Ily a 70 ans, elle est partie de France pour rejoindre le Père 
Lebbe sur le front de la guerre sino-japonaise pour soigner les soldats blessés.  C’était une disciple 
de l’Abbé Monchanin (SAM).  Elle est venue le visiter en Inde quand elle a été expulsée de Chine.  
C’est à ce moment-là aussi qu’elle est venue en Belgique et nous a rencontrées, nous jeunes 
étudiantes à Louvain.  Que de souvenirs !  J’ai vu la vieille maison AFI où Lucie garde un pied à terre.  
C’est maintenant le Secrétariat de la Conférence des Evêques Chinois. 
 
Nous n’avons pas pu rencontrer Claire Lin, mais j’ai eu une longue conversation téléphonique avec 
elle.  J’ai pu un peu admirer les beautés de Taipei, ses parcs et ses collines toutes vertes, pleines de 
fleurs, les cultures d’orchidées, musée et monuments situés dans de grands espaces, les rues aussi 
sont larges malgré le fait que Taiwan soit une “petite” île.  ô Chine ! 
 
Il est temps de passer maintenant au pays du matin calme et de prendre un bain de jouvence !  L’AFI 
donne ici une impression de vitalité, ce qui a créé en moi une nouvelle motivation, un nouvel espoir 
pour le groupe.  Je me suis tout de suite sentie chez moi, en terre ferme.  Ma première visite fut pour 
Angela qui est entourée d’une grande affection et réside dans une institution de premier ordre et très 
humaine.  M’a-t-elle reconnue ?  Elle est tellement loin dans son mystère.  Elle était très joyeuse ce 
jour-là et est certainement très près du coeur de Dieu. 
 
Les deux grandes unités, Onnuri et Doguerami ont chacune une place centrale où quelques membres 
résident et où d’autres passent régulièrement.  Les 3 unités ont souvent l’occasion de travailler et de 
célébrer ensemble.  J’ai participé à une de ces réunions où nous célébrions notre rencontre et où se 
préparait avec grand soin la grande célébration des 50 ans de l’AFI en Corée. 
 
Myong Dong, la première maison de l’AFI, est située dans un quartier très central pour les transports 
publics.  C’est le coeur de l’unité Onnuri.  C’est un grand bâtiment avec des chambres résidentielles 
pour quelques étudiantes et membres de l’AFI, plusieurs salles pour meetings et conférences, et des 
chambres de counselling professionnel pour 3 AFI.  Un petit coin de la maison est réservé pour l’unité 



- rencontre et partage - et où la recommandation d’Yvonne d’au moins 15 minutes de rire par jour 
n’est pas oubliée.  Une petite chapelle, recueillie, y est annexée. 
 
A environ une heure de voiture, on arrive au Jeon Jin Sang Medical Centre.  Il se trouve sur un site 
où, dans le passé, existait un bidonville qui abritait beaucoup de monde, y compris des AFIs.  Autant 
que possible des anciens habitants ont été relogés dans de hautes constructions à petits 
appartements.  Le Centre est une merveille d’organisation dans un espace relativement limité.  Il 
comprend un service de médecine palliative, surtout à domicile, des chambres de consultations avec 
équipement médical très moderne où des collègues, professeurs ou amis spécialistes viennent, sur 
base volontaire, soigner une population souvent marginalisée, comprenant beaucoup de personnes 
âgées.  Plusieurs activités d’éducation ont lieu dans les caves.  Une partie de la maison est réservée 
à la vie des membres, 6 d’entre elles sont résidentes au Centre.  Là aussi, le Seigneur est présent 
dans une chapelle très priante.  Comme j’étais un peu fatiguée à la fin de mon voyage, j’ai beaucoup 
apprécié les soins attentifs que les équipes m’ont prodigués et leur compétence médicale m’a 
vraiment “rajeunie”.  Je leur en suis vraiment reconnaissante.  Que le Seigneur les bénisse toutes et 
leur permette de poursuivre leur service d’amour. 
 
L’Eglise de Corée est impressionnante par le grand nombre de chrétiens dont beaucoup sont 
engagés, par la manière dont l’Eucharistie est célébrée dans un grand respect et une participation 
active, par ses grands bâtiments où toutes sortes d’activités sociales ou éducatives prennent place.  
Plusieurs membres de l’AFI y sont associées à Séoul et à des endroits éloignés de la capitale.  Dans 
la ville, on est étonné de l’existence de très nombreuses églises de toutes dénominations. 
 
Le Japon et la Corée sont très différents mais il me semble qu’il y a quelques caractéristiques 
communes. 

-une population très dense.  Un très strict contrôle des naissances, par tous les moyens, résulte 
aujourd’hui dans le problème d’une population âgée.  Actuellement on encourage la reproduction. 
-la présence de très hauts bâtiments avec des petits appartements où tout est si bien organisé 
que pas un cm² n’est perdu et est souvent occupé par des gadgets modernes. 
-un trafic intense - les deux pays fabriquent des voitures - qui s’écoule avec une remarquable 
discipline. 
-un sens de la beauté et de la culture traditionnelle, avec la verdure de ses jardins publics, de ses 
collines qui permettent de garder à ces immenses cités une dimension humaine. 
-à quel prix ? 

 
Pour moi, profondément dans mon coeur, grande joie et reconnaissance pour toute l’hospitalité reçue 
et les partages de ce voyage.  Alleluia ! 
 
    Claire. 
 
Mon frère Henri a été rappelé vers le Seigneur le 18 juin, juste un an après le décès de son frère 
jumeau.  Une vie bien remplie, une longue maladie mais une mort dans la paix.  Grâce soit rendue au 
Seigneur. 
 


